
54C         On se disait bientôt.

Ce temps qu'on a vécu, qu'on voudrait toujours là,
S'est écoulé sans nous d'un festival, là-bas.
Ce temps qu'on a voulu, se vivre toi et moi,
Maintenant il est là, mais nous on n'y est pas.
  Ce temps qu'on a passé, calculant des projets,
  Oubliant que l'été, un matin disparaît.
  Tout ce qu'on désirait et qui ne sera plus,
  C'est l'histoire' d'un je t'aime' quand on ne s'entend plus.

On se disait bientôt, prochain anniversaire,
Y aura plus de copains, on s' ra moins solitaires.
On se disait bientôt, on plantera des lierres,
Accrochant nos destins, bien plus fort que la pierre.
  On se disait bientôt, ce qu'on achètera, 
  On le fera à deux, pour un jour être trois.
  On se disait bientôt, quand tu enfanteras,
  Ce sera un heureux qui vivra dans nos bras.
   
Ce bientôt je le vis, dans une carte' postale,
Et là sur mon bureau, il survit d'une larme'.
 Ce bientôt, tu le vis, tu as levé les voiles,
Adieu les beaux bateaux, maint' nant ils sont au large.
  
On se disait bientôt, prochain anniversaire,
Y aura plus de copains, on s' ra moins solitaires.
On se disait bientôt, on plantera des lierres,
Accrochant nos destins, bien plus fort que la pierre.
  On se disait bientôt, ce qu'on achètera,
  On le fera à deux, pour un jour être trois.
  On se disait bientôt, quand tu enfanteras,
  Ce sera un heureux, qui vivra dans nos bras.
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